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Offrir des soins de santé aux Bergers de l’espoir 
Une ambulance s’arrête devant la porte des Bergers de l’es-

poir. Deux ambulanciers paramédicaux en sortent, ouvrent 

la porte arrière et descendent une civière sur laquelle se 

trouve une femme d’âge moyen. 

Cette scène ne se passe pas dans un 

des hôpitaux d’Ottawa. Elle a lieu 

plusieurs fois par semaine dans les 

locaux des Bergers de l’espoir. 

L’année dernière, l’organisme est 

devenu un des seuls refuges au Ca-

nada pouvant accepter des patients 

directement transportés par des ambulanciers paramédicaux. 

Cette nouvelle façon de faire évitera des séjours à l’urgence 

pour certains des sans-abri les plus vulnérables d’Ottawa. 

Aux Bergers de l’espoir, ces hommes et ces femmes sont 

admis au titre du programme ciblé de participation et de réo-

rientation (Targeted Engagement Diversion)/ Programme de 

refuge d’urgence temporaire (Transitional Emergency Shel-

ter Program). Il s’agit d’une unité de 49 places destinée aux 

hommes et aux femmes qui ne sont pas pris en charge par le 

système régulier de refuges et qui sont donc à risque de pas-

ser à travers les mailles du filet. Ces personnes sans-abri 

évitent les séjours à urgence et peuvent donc obte-

nir les soins médicaux requis pour traiter leurs pro-

blèmes de santé – comme l’ébriété, la prise de 

drogues, l’hypothermie et la déshydratation. 

Le personnel médical sur place peut également soi-

gner les coupures et les éraflures mineures. 

Une fois les problèmes médicaux traités, les tra-

vailleurs sociaux peuvent entrer en contact avec les 

clients pour travailler sur d’autres problématiques comme le 

logement et le changement de style de vie. Bien souvent, 

après un séjour dans l’unité du Programme de refuge d’ur-

gence temporaire, les clients sont prêts à suivre un autre pro-

gramme.  

On estime que ce nouveau partenariat avec les ambulanciers 

paramédicaux d’Ottawa permettra de faire économiser aux 

contribuables presque 2 millions de dollars par année.  

Le Programme de soutien renforcé – PSR 

enseigne aux personnes les aptitudes 

dont elles ont besoin pour vivre de façon  

Le Programme de soutien renforcé s’adresse aux femmes et aux 

hommes qui vivent en refuge, mais qui sont prêts à essayer de nou-

veau à vivre de façon autonome.  

Les résidents qui font partie du PSR bénéficient de l’accès à une salle 

de ressources et à des travailleurs sociaux qui leur offrent 16 heures 

de soutien chaque jour de la semaine. 

Après avoir vécu durant un certain temps dans un refuge, il peut être 

effrayant de se retrouver seul à nouveau. Les travailleurs sociaux en-

seignent des aptitudes à la vie quotidienne, notamment l’apprentis-

sage du dialogue avec les autres. Ils indiquent comment accéder aux 

services, pour trouver par exemple un médecin de famille.  

Ils enseignent également des compétences financières - en expliquant 

notamment comment faire un budget et économiser pour payer le 

loyer mensuel. Le programme peut accueillir 26 personnes. 
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Depuis nos débuts aux Bergers de l’espoir, nous ont parcouru 

beaucoup de chemin et offrons aujourd’hui bien plus que trois 

repas chauds et un lit aux personnes dans le besoin qui fran-

chissent nos portes.  

Nous sommes bien plus qu’une soupe populaire et un refuge 

d’urgence procurant aux clients et aux résidents trois repas par 

jour et un endroit pour dormir.  

Nous nous distinguons en concevant des programmes et des 

services novateurs qui répondent aux besoins en constante 

évolution de nos clients.  

Lorsqu’une femme ou un homme frappe à notre porte, nous 

nous efforçons de définir ses besoins le plus rapidement pos-

sible. Nous pouvons ainsi mettre la personne en relation avec 

les ressources appropriées afin qu’elle puisse quitter le refuge 

pour intégrer un lieu de vie permanent, en sachant qu’elle aura 

accès à des programmes et à des services au sein de la commu-

nauté.  

Une initiative stimulante est actuellement en cours aux Ber-

gers de l’espoir, avec l’expansion de notre Programme pour 

travailleurs (Worker program). Ce projet, qui bénéficiera 

d’une subvention de la fondation Trillium durant les trois pro-

chaines années, est conforme aux principes associés au 

« logement d’abord » et vise à cerner les perspectives d’em-

ploi pour les clients.   

Il est évident que le fait d’avoir un travail rémunéré permet de 

conserver un logement et d’éviter d’avoir recours aux refuges 

à l’avenir.  

Le Programme pour travailleurs, qui permettra essentiellement 

d’aider les participants à perfectionner et à consolider leurs 

compétences professionnelles et à trouver un emploi durable, 

leur fournira un cadre de soutien durant tout le processus.  

Ce programme répond à deux des composantes des détermi-

nants sociaux de la santé – le logement et l’emploi – en  

• permettant une transition rapide des clients vers un logement 

et en fournissant du soutien pour le conserver;  

•offrant des mesures de soutien à l’emploi ainsi qu’un proces-

sus d’orientation et de médiation des conflits afin d’amé-

liorer la sécurité d’emploi;  

•cernant les possibilités d’emploi rémunéré spécifiquement 

conçues pour aider les clients en processus de transition et 

d’intégration dans un marché du travail concurrentiel; 

•garantissant le logement, ce qui contribue à l’accès à l’indé-

pendance.  

Au cours du printemps et de l’été, nous travaillerons avec dili-

gence pour cerner les entreprises de la communauté suscep-

tibles d’être intéressées à prendre part au programme.  

Le financement alloué par Trillium nous permet d’offrir, du-

rant une période donnée, une subvention salariale aux em-

ployeurs intéressés. Ainsi, les employeurs et les employés 

pourront établir de bonnes relations de travail, ce qui conduira, 

nous l’espérons, à un emploi durable et de fait, à un logement 

permanent.  

Il s’agit d’un des nombreux programmes novateurs que nous 

offrons aux Bergers de l'espoir. Cette initiative correspond à 

nos objectifs ainsi qu’au modèle « Logement d'abord » propo-

sé par la ville d’Ottawa. Les clients peuvent obtenir un loge-

ment dans une de nos quatre résidences d’hébergement super-

visé ou dans d’autres installations de la ville.  

Quel que soit leur choix, ils obtiennent en fin de compte un 

logement sûr et sécuritaire ainsi qu’un emploi rémunéré et si-

gnificatif et acquièrent leur indépendance et leur autonomie.  

Ce sont des choses que bon nombre d’entre nous prennent 

pour acquis au quotidien. Ne serait-il pas merveilleux que les 

autres puissent ressentir le même sentiment de sécurité et d’ac-

complissement?  

Message de la présidente  
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Assise sur son lit, Emily admire son 

travail d’artiste. Depuis plusieurs an-

nées, elle fait des petites peintures re-

présentant des papillons et des anges. 

Il y a deux ans, Emily était une femme 

désespérée. Elle avait vécu dans la rue, 

était dépendante aux drogues et avait 

subi une violente agression sexuelle.  

Il y avait bien longtemps qu’elle ne 

s’était pas sentie en sécurité. Elle se 

rendait bien compte que des gens profi-

taient d’elle, mais ne savait pas com-

ment se débarrasser d’eux.  

Un jour heureusement, Emily a entendu 

parler de Brigid’s Place, une installation 

fonctionnant selon l’approche 

« logement d’abord » dirigée par les 

Bergers de l’espoir.  

Emily a appelé et parlé au gestionnaire 

du programme. Lorsqu’une place s’est 

libérée, Emily a appris avec joie qu’elle 

avait enfin un endroit où demeurer.  

À l’instar de 10 autres femmes dans la 

maison, elle dispose de son propre es-

pace de vie et d’une intimité dont elle 

profite pour écrire et créer ses œuvres 

d’art.  

Selon elle, les employés ont été mer-

veilleux. Lorsqu’elle se sentait découra-

gée, quelqu’un était présent pour lui 

parler. Les employés l’ont aidée à com-

prendre le système de justice alors 

qu’elle se préparait pour le procès 

contre son agresseur.  

Lorsqu’elle a été finalement prête à s'at-

taquer à son problème de toxicomanie, 

les employés étaient encore présents 

pour l’aider à trouver le meilleur orga-

nisme de traitement.  

Le processus a pris beaucoup de temps, 

mais Émilie a enfin commencé à se sen-

tir en sûreté. Elle a parlé à sa mère à 

plusieurs reprises et a noué des amitiés 

avec les autres femmes de la maison.  

Mais le plus important est qu’elle pou-

vait commencer à entrevoir un avenir 

exempt de drogues, à l’abri de la vie 

dans la rue et à faire ce qu’il fallait pour 

trouver un refuge. Elle dit qu’elle a lais-

sé derrière elle son sombre passé.  

Aujourd’hui, elle affirme qu’elle se sent 

plus confiante et optimiste. 

Emily reprend espoir et se sent en sûreté à Brigid  

Brigid’s Place fonctionne 

selon l’approche 

« logement d’abord » 

Elle ne s’appelle pas « logement 

d’abord » sans raison. 

Aux Bergers de l’espoir, nous croyons 

qu’une personne qui dispose au préa-

lable d’un logement sûr et stable est 

plus susceptible de parvenir à ré-

soudre les autres problèmes auxquels 

elle est confrontée.  

C’est la philosophie qui sous-tend Bri-

gid’s Place, une installation accueil-

lant 11 femmes et fonctionnant selon 

l’approche « logement d’abord ».  

Située sur la rue Nelson dans la basse-

ville, Brigid’s Place a démarré en tant 

que projet pilote en 2008.  

Cette installation offre un héberge-

ment aux femmes à risque, en situa-

tion d’itinérance chronique. 

Pour bon nombre de ces femmes, Bri-

gid a été le premier lieu d'héberge-

ment sûr dans lequel il leur ait été of-

fert de vivre, depuis bien des années.  

Beaucoup ont été confrontées à des 

relations de violence et savent ce qu’il 

en est de vivre dans la rue.  

Un grand nombre d’entre elles sont 

aux prises avec des problèmes de dé-

pendance ou souffrent de troubles de 

santé mentale. 

Ce qui caractérise cette installation est 

le fait que les femmes fixent elles-

mêmes la plupart des règlements.  

Elles se rencontrent en groupe et vo-

tent sur la façon dont elles veulent 

diriger la maison. 

Le personnel organise diverses sorties. 

Ainsi, l’été dernier, les femmes se 

sont occupées d’un jardin collectif au 

square Angel avec l’aide d’un béné-

vole.  

Elles ont fait pousser des légumes qui 

ont été servis à la cuisine.  
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Lorsque Dennis a frappé pour la première fois aux portes des 

Bergers de l’espoir il y a plusieurs années, il ne s’attendait pas 

à rester longtemps parmi nous. 

Il avait déménagé en ville, mais ne parvenait pas à trouver un 

logement à prix abordable. Sans bon emploi, il s’est vite re-

trouvé dans une impasse. Il devait également composer avec 

des problèmes de dépendance. 

Pendant presque deux ans, Dennis a été admis à plusieurs re-

prises au refuge pour hommes; le personnel, qui n’avait jamais 

cessé de travailler avec Denis a finalement jugé qu’il était prêt 

à intégrer le Programme de soutien renforcé (Enhanced Sup-

port Program). 

Ce programme aide les hommes et les femmes qui sont prêts à 

intégrer un logement autonome, mais ont toutefois besoin 

d’acquérir des aptitudes garantes de leur réussite. 

Pour Dennis, le plus gros problème consistait à apprendre à 

faire un budget. Il n’avait tout simplement pas les compé-

tences financières pour pouvoir s’en sortir seul.  

Il devait également améliorer les relations sociales qu’il entre-

tenait avec les autres.  

Avec l'appui de son travailleur social, Dennis a amélioré ses 

compétences financières et a fini par se trouver un apparte-

ment.  

Les employés continuent de rencontrer Dennis une fois par 

semaine. Celui-ci est très reconnaissant de l’aide et du soutien 

dont il a bénéficiés alors qu’il était un client des Bergers de 

l’espoir.  

Un jour, Dennis a reçu un appel lui demandant s’il voulait 

donner un coup de main à la soupe populaire; il a dit oui sans 

hésiter. En fait, il a commencé à faire du bénévolat avant de 

quitter les Bergers de l’espoir. Même s’il possède aujourd’hui 

son propre appartement d’une chambre, il continue à faire du 

bénévolat pour les Bergers de l’espoir trois jours par semaine. 

Dennis affirme aujourd’hui que la vie est belle. Il dispose de 

son propre espace et n’est plus obligé de partager une salle de 

bain avec d’autres personnes. L’autre élément important qu’il 

a remarqué concerne le bruit - en fait l'absence de bruit.  

Il est facile de comprendre qu’un refuge qui accueille plu-

sieurs centaines d’hommes et de femmes soit bruyant, mais 

vous ne pouvez apprécier véritablement le fait d’avoir un en-

droit tranquille que lorsque vous avez votre propre chez soi, 

précise Dennis.  

Aux Bergers de l’espoir, nous savons qu’il y a des gens qui 

sont prêts à quitter la vie en refuge. Ces personnes ont juste 

besoin d’un peu d’aide pour concrétiser leur rêve.  

Dennis illustre bien ce qui peut se produire en participant au 

Programme de soutien renforcé et en travaillant en collabora-

tion avec les gestionnaires de cas.  

Offrir à Dennis les compétences nécessaires pour déménager dans son propre logement  

Le saviez-vous? Le saviez-vous? 

Notre Programme de traitement de l'alcoolisme offert à la rési-

dence The Oaks et notre refuge du centre-ville continuent d’at-

tirer l’attention des experts du monde entier. Nous avons eu 

des visiteurs en provenance de New York, de la Nouvelle-

Écosse, d’Australie et de beaucoup d’autres lieux. 

Le Programme de traitement de l'alcoolisme s’adresse aux 

personnes souffrant d’alcoolisme chronique. Nous leur faisons 

suivre un traitement afin de stabiliser leur consommation d'al-

cool et d'améliorer leur état de santé.  

Un appel téléphonique suffit pour changer les choses chaque 

mois dans la vie d’une personne sans-abri.  

En devenant un donateur mensuel, vous contribuez à offrir tout 

au long de l’année de la nourriture, des vêtements et un toit à 

des femmes et à des hommes sans-abri. Vous nous permettez 

de leur offrir le soutien et les soins qu’ils méritent.  

Vous pouvez également devenir un donateur mensuel en visi-

tant notre site Web à l’adresse www.shepherdsofgoodhope.com 

Dévoués à la compassion 



Dévoués à la compassion 

Nous désirons tous pouvoir regarder en arrière et dire que 

nous avons contribué à faire changer les choses. Tout aussi 

important cependant, nous souhaitons laisser un héritage.  

Depuis de nombreuses années, vous avez soutenu le travail 

accompli par les Bergers de l’espoir. Vous avez à cœur le bien

-être des sans-abri. En faisant un don testamentaire, vous vous 

assurez que votre désir d’aider les sans-abri se poursuivra.  

Il est facile de faire un don dans votre testament. Nous recom-

mandons de laisser un certain pourcentage du patrimoine.  

En donnant un pour cent de votre patrimoine à vos orga-

nismes caritatifs préférés, vous pouvez changer les choses 

pour les années à venir.<0} En léguant un pourcentage donné 

de votre patrimoine, votre don évolue pour s’adapter à votre 

situation financière.  

Le mois dernier, nous avons dévoilé le mur Héritage d’espoir. 

Ce monument commémoratif rend hommage aux personnes 

qui nous ont fait un don testamentaire ou qui ont indiqué 

qu’elles prévoyaient de nous laisser quelque chose.  

Le mur et les plaques ont été créés par les participants de 

l’atelier Good Day (Good Day Workshop). 

Nous prévoyons organiser une série d’événements pour nous 

entretenir avec les personnes et répondre à leurs questions au 

sujet de l’orientation future des Bergers de l’espoir et de la 

façon dont les dons testamentaires peuvent nous aider.  

Pour obtenir des précisions sur le don testamentaire ou les 

prochains événements, veuillez communiquer avec l'agent de 

développement Micah Garten au 613-789-8210, poste 241.  

Les bénévoles : une composante 

essentielle à l’accomplissement de 

notre mission 

Qu’est-ce que l’hébergement supervisé? 

Le nouveau mur Héritage d’espoir  

Créer une communauté pour tous par l’acceptation, la 

compassion et l’offre de soins.  

C’est notre énoncé de mission. Nous ne 

pourrions toutefois pas tenir notre pro-

messe au quotidien sans l’aide de nos 

400 bénévoles, qui, chaque année, ac-

complissent plus de 60 000 heures de 

travail pour les Bergers de l’espoir.  

Un grand nombre de nos bénévoles 

travaillent à la soupe populaire pour 

préparer et servir des centaines de repas 

chaque jour. Certains de nos bénévoles offrent égale-

ment leur temps dans nos résidences d’hébergement 

supervisé.  Des bénévoles comme Luc (ci-dessus) qui, 

depuis 2009, a offert plus de 5 500 coupes de cheveux 

aux clients de la résidence The Oaks. 

Nous organisons régulièrement des séances d’orienta-

tion à l’intention des bénévoles. Pour obtenir des préci-

sions, communiquez avec Stephanie au 613-789-8210. 

Beaucoup d’hommes et de femmes qui frappent aux 

portes du refuge ont juste besoin d’un petit coup de 

pouce pour s’assumer seuls. 

L’hébergement supervisé le leur permet. Les Bergers de 

l’espoir exploitent cinq résidences d’hébergement su-

pervisé – The Oaks, Brigid’s Place, 208 St. Andrew et 

Hope Living. 

Les femmes et les hommes qui vivent dans ces rési-

dences ont leur propre unité de vie. Ils peuvent aller et 

venir à leur guise. Les appartements leur sont attribués 

et ils peuvent les décorer comme ils jugent bon de le 

faire; c’est un lieu qu’ils peuvent appeler leur chez-soi  

Pour demeurer indépendantes toutefois, ces personnes 

ont besoin de soutien. C’est le rôle que les travailleurs 

de première ligne et les gestionnaires de cas assument 

24 heures par jour, sept jours par semaine, dans chacune 

des installations.  Les employés s’assurent que les rési-

dents ont accès à des repas sains, qu’ils prennent leurs 

médicaments et se présentent à leurs rendez-vous et les 

aident à acquérir les compétences requises pour leur 

éviter de se retrouver à nouveau dans un refuge.  



Tous les jours à l’atelier Good Day du 

centre Bronson, on peut entendre le bruit 

des marteaux et du ponçage.  

Les quelques dizaines de participants ne 

font pas des travaux de rénovation. Ils 

réparent des meubles ou fabriquent à la 

main des produits en bois dans l’entre-

prise sociale des Bergers de l’espoir.  

Qu’il s’agisse d’une petite voiture, d’un 

portemanteau pour le mur, d’une décora-

tion de Noël ou de la remise en état 

d’une table de salle à manger ancienne, 

les clients de l’atelier Good Day tirent 

parti de cette initiative de multiples fa-

çons.  

D’abord et surtout, l’atelier Good Day 

offre aux personnes qui sont sans-abri, 

qui risquent de le devenir ou qui sont aux 

prises avec des problèmes de dépendance 

ou de santé mentale ou physique un lieu 

ainsi que la possibilité de vivre une expé-

rience de travail digne, dans un endroit 

sûr.  

L’atelier Good Day donne à ces per-

sonnes un but et une raison de se lever 

chaque matin. Il contribue à consolider 

leur confiance et leur estime de soi. Les 

personnes nouent des amitiés qui valent 

plus que les objets qu’elles fabriquent  

En plus de remettre en état et de fabri-

quer des objets, les participants exploi-

tent également un petit dépanneur, ce qui 

leur permet d’améliorer leurs compé-

tences dans le domaine du service à la 

clientèle. L’année dernière, 74 personnes 

ont suivi le programme de l’atelier Good 

Day. Si vous souhaitez être bénévole 

pour ce programme, veuillez appeler le 

613-789-8210, poste 239.  

 L’Arbre de l’espoir crée un enracinement solide pour la résidence Hope Living 

Nous continuons à recueillir des fonds bien 

nécessaires pour la résidence Hope Living, 

par l’intermédiaire de la campagne de l’Arbre 

de l’espoir  

Hope Living est notre installation de loge-

ments supervisés située à Kanata. Il s’agit 

d’une unité de 99 places qui accueille princi-

palement des personnes âgées.  

Les résidents profitent d’un environnement 

très vert et d’un quartier paisible.  

Le personnel en fonction 24 heures par jour et 

7 jours par semaine assure la tenue d’activités 

régulières et organise des excursions afin de 

conserver l’engagement des résidents. 

Le bâtiment a toutefois besoin d’être réparé. 

Lorsque les donateurs achètent une feuille 

pour l’Arbre de l’espoir, ils aident à financer 

les rénovations essentielles qui permettront à 

nos résidents de vivre une existence digne.  

À ce jour, nous en sommes rendus à un peu 

plus de 60% de notre objectif.  

Nous désirons entre autres choses rénover les 

chambres qui sont vieillissantes et remplacer 

les tapis dans les salles communes.  

Chaque feuille achetée nous rapproche de 

plus en plus de la ligne d’arrivée.  

De bonnes choses continuent de se produire à l’atelier Good Day  

Dévoués à la compassion 



Le mot de la fin vous est réservé - vous, les personnes qui nous soutiennent 

Je vous remercie d’avoir pris le temps de lire le 

bulletin du printemps des Bergers de l’espoir.  

Mais je vous remercie surtout pour le généreux 

soutien accordé à notre organisation l’année der-

nière.<0} 

Sans vous, il nous serait impossible d’offrir les 

services que nous fournissons. Sans vous, certains 

des hommes et des femmes les plus vulnérables 

d’Ottawa seraient privés d’espoir.  

Depuis plus de 33 ans, nous comptons sur votre 

générosité. Merci! 

En offrant un don, de la nourriture ou des heures 

de bénévolat, sachez que vous avez contribué à la 

mission des Bergers de l’espoir.  

Nos débuts ont été fort modestes. Nous avons 

commencé en donnant un sandwich a un sans-abri 

devant la porte arrière d’une église.  

Lorsque nous avons ouvert notre soupe populaire, 

24 personnes ont fait la queue pour obtenir un dî-

ner . Aujourd’hui, nous servons à des centaines de 

personnes le déjeuner, le dîner et le souper et of-

frons un service de soir de dépannage. 

Nous avons toutefois conclu que la nourriture et 

l’hébergement ne pouvaient combler tous les be-

soins. Avec votre soutien, nous avons conçu des 

programmes novateurs qui répondent aux besoins 

spécifiques de la population de sans-abri d’Otta-

wa.,  

Ces programmes et services contribuent à changer 

les choses dans l’existence des personnes que 

nous aidons. Pour certaines, il s’agit d’acquérir 

l’indépendance en ayant un chez soi. Pour 

d’autres, il est question de recouvrer la santé. Pour 

d’autres encore, c’est un emploi dont il est ques-

tion. Pour tous, sortir de la rue est une nécessité.  

Vous êtes des milliers à nous avoir soutenus du-

rant les 33 ans de notre existence. Nous ne tenons 

jamais ce soutien pour acquis et espérons que 

vous nous appuierez encore à l’avenir. 

Avec votre aide, rien n’est impossible! 
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